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RRééssuumméé  
 
L’objectif de cet article est d’examiner l’influence du commerce des 
services sur la création d’emploi dans les pays africains. La recherche 
s’appuie sur un panel de 41 pays africains couvrant la période 1991-2019 
et mobilise la méthode des moments généralisés (GMM) afin de corriger 
les problèmes d’endogénéité. Les résultats montrent que les exportations 
de services stimulent l’emploi total, l’emploi agricole et l’emploi 
industriel, mais réduisent l’emploi dans les services. Les importations 
freinent l’emploi dans l’agriculture et l’industrie tout en soutenant les 
services, en particulier via les services de communication et de transport. 
Le marché du travail africain reste marqué par une forte inertie, et la 
qualité institutionnelle (lutte contre la corruption, efficacité 
gouvernementale, régulation) conditionne largement les effets du 
commerce. Les politiques fiscales et salariales jouent également un rôle en 
soutenant les emplois qualifiés. Globalement, le commerce des services 
accompagne une transformation structurelle vers l’industrie et les services, 
mais ses bénéfices dépendent de la gouvernance et de politiques actives 
pour réduire les rigidités. Sur le plan des politiques, il est recommandé de 
promouvoir les exportations de services, notamment de communication, et 
d’encourager les importations de services de communication et de 
transport pour l’industrie et les services, tout en limitant leur impact sur le 
secteur agricole. 
 
 
Mots-clés : Commerce des services, emploi, modèle GMM, Afrique. 

JEL : F1; F16 ; J21 ; O55 
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AAbbssttrraacctt  

.he objective of this article is to examine the influence of trade in services 
on job creation in �frican countries. .he study relies on a panel of 41 
�frican countries covering the period 1991d2019 and applies the 
GeneraliPed Method of Moments (GMM) to address endogeneity issues. 
.he results shoM that service exports stimulate total employment, 
agricultural employment, and industrial employment, but reduce 
employment in services. #mports hinder employment in agriculture and 
industry Mhile supporting services, particularly through communication 
and transport services. .he �frican labor marAet remains characteriPed by 
strong inertia, and institutional quality (anti-corruption, government 
effectiveness, regulation) largely conditions the effects of trade.  iscal and 
Mage policies also play a role in supporting sAilled jobs. )verall, trade in 
services accompanies a structural transformation toMard industry and 
services, but its benefits depend on governance and active policies to 
reduce rigidities.  rom a policy perspective, it is recommended to promote 
service exports, especially communication services, and to encourage 
imports of communication and transport services for industry and services, 
Mhile limiting their adverse impact on the agricultural sector. 

 

����o��s�� %r)de i5 services, emplo@me5;, GMM model, Afric). 
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11  IINNTTRROODDUUCCTTIIOONN    

�es travaux récents ont montré que le commerce des services influence la 
création d’emplois  (�hiquiar et al., 2019�  uster et al., 2020). La réduction 
des obstacles au commerce peut générer des emplois cheP les partenaires 
commerciaux sans réduire ceux de l’économie locale  (%_hn � 0iegelahn, 
2019� Shingal � Sauvé, 2019). .outefois, la complexité des réseaux 
commerciaux et d’investissement rend cette relation difficile R cerner  
(,ueda-�antuche et al., 2019). Le secteur des services, devenu moteur de 
l’économie mondiale, contribue fortement au *#�, au commerce et R 
l’emploi. L’industrie dépend aussi des services pour la production 
manufacturière, d’o] l’essor des échanges tant cheP les entreprises de 
services que manufacturières ( uster et al., 2020). L’ouverture 
commerciale favorise la participation aux chaYnes de valeur mondiales 
(�fogo, 2020). �lle constitue également un facteur essentiel de création 
d’emplois (�nyanMu, 201�). 
 
*lusieurs théories expliquent comment le commerce influence l’emploi. 
La théorie des avantages comparatifs développée par ,icardo (1�1�), 
suggère que les pays peuvent se spécialiser dans les services pour lesquels 
ils disposent d’un avantage comparatif, souvent fondé sur une main-
d’cuvre qualifiée R faible co^t. �ette logique est renforcée par la théorie 
de "ecAscher-)hlin qui montre que les dotations factorielles déterminent 
la spécialisation, suggérant que les pays africains, riches en main-d’cuvre 
peu ou semi-qualifiée, se concentreraient sur les services intensifs en 
travail. Le théorème de Stolper-Samuelson (1941) prolonge cette analyse 
en indiquant que l’ouverture commerciale devrait accroYtre l’emploi et les 
rémunérations dans les secteurs utilisant intensivement le facteur 
abondant. Les économistes structurels, inspirés de la tradition 
développementaliste (*rebisch, Singer,  urtado, ,odriA), soulignent 
toutefois que les bénéfices du commerce ne sont pas automatiques et 
dépendent de la structure productive, des institutions et de la stratégie 
nationale de développement.  
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�e mWme, le développement des services, en particulier des services 
d�infrastructure, contribue de manière significative R la croissance de la 
production, de la productivité et des créations d’emplois dans les pays R 
faible revenus (Ghani � )’�onnell, 2014). �onsidérés comme des intrants 
dans le secteur manufacturier ( uster et al., 2020� 1onyra � �fogo, 2020), 
les services représentent un catalyseur de l�expansion des chaYnes de valeur 
mondiales. Le commerce des services est devenu une composante 
dynamique du commerce mondial. �ertains pays en développement en 
tirent profit grSce aux services modernes exportables et R la mobilité 
temporaire des personnes, tandis que d’autres restent limités aux services 
traditionnels peu productifs et souvent informels. Le secteur est désormais 
le principal pourvoyeur d’emplois, porté par la sous-traitance 
manufacturière et la hausse de la demande finale. La part des services dans 
l’économie mondiale a ainsi connu une progression continue au fil du 
temps. 
 
La littérature récente souligne que le commerce des services influence les 
résultats du marché du travail, notamment par la création d’emplois 
(Martins, 201�� ,ueda-�antuche et al., 2019). ,ueda-�antuche, �ernat, 
and Sousa (2019) confirment l’impact positif des exportations de services 
sur l’emploi. SchMarPer (201�) montre également que le commerce des 
services occupe une place croissante dans les relations économiques 
internationales. .outefois, la croissance économique de la dernière 
décennie n’a pas produit les effets attendus sur l’emploi. Les fruits de la 
croissance peinent R se répercuter en raison de la précarité du marché du 
travail, notamment pour les jeunes diplômés (Midagbodji � �gbendeMe, 
2020). �n �frique, en �mérique latine et au Moyen-)rient, les balances 
commerciales de services se dégradent. b cela s’ajoutent de fortes lacunes 
statistiques concernant le commerce des services. 
 
Les exportations de services ont des effets directs limités sur l’emploi, 
mais leurs effets indirects peuvent Wtre importants, surtout dans les pays 
en développement. �lles ouvrent de nouvelles opportunités d’emplois et 
favorisent la réaffectation de la main-d’cuvre (Loungani et al. (201�)). La 
demande future d’emplois sera portée par les infrastructures 
technologiques et les réseaux numériques.  
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L’automatisation et la codification des tSches transforment déjR la 
structure du travail. Les expériences américaine et européenne montrent 
que les marchés spécialisés dans les tSches routinières adoptent 
différemment les technologies de l’information. 
 
Le commerce des services, représentant 2� � des exportations mondiales, 
est resté dynamique, avec une valeur mondiale estimée R � �00 milliards 
de dollars en 201�, après � 000 milliards en 201� et � 400 milliards en 
201� (�(/���, 2019). .outes les régions ont enregistré des hausses, 
l’�frique et l’�sie-)céanie étant les plus performantes avec des taux 
supérieurs R 9 �. Les services de voyage, les services aux entreprises et 
les transports constituent les principaux segments échangés. �n �frique, 
les services de voyage dominent les exportations, tandis qu’en �sie, la 
composition est plus diversifiée. Le secteur des services fournit également 
près de la moitié des emplois mondiaux, soit 49 � en 201�, avec �� � 
dans les pays développés et 44 � dans les pays en développement 
(�(/���, 201�). �epuis le milieu des années 2000, les services sont la 
principale source d’emplois, y compris pendant la crise financière de 
200�-2009. �ntre 2001 et 201�, la part de la construction, du tourisme et 
des services aux entreprises dans l’emploi mondial a augmenté chaque 
année, mWme dans les pays en développement. 
 
�n �frique, le commerce des services a progressé plus rapidement que le 
commerce des marchandises entre 200� et 201�, R un rythme de �,4� par 
an en moyenne selon les données de l’)rganisation mondiale du 
commerce ()M�, 2022). �ntre 200� et 2019, le montant des exportations 
africaines de services a doublé pour atteindre 124 milliards de dollars � sur 
cette mWme période, les services représentaient en moyenne 1� � des 
exportations totales. La chute des exportations de services en 2020 (leur 
valeur n’était alors plus que de �2,� milliards de dollars) résulte 
principalement des restrictions mises en place pour  reiner la propagation 
de la pandémie de �)0#�-19 (�(/���, 2022). Selon �(/���, les 
importations mondiales de services commerciaux ont connu une 
croissance de �� en 2024, l’�frique prenant la tWte avec un taux de 12,2�, 
et représentant 2,�� des importations mondiales de services 
commerciaux.  
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S’agissant des exportations des services, l’�frique a connu le taux de 
croissance le plus faible qui est de �,�� en 2024. 
 
La qualité des institutions demeure un facteur clé du développement 
économique et social, surtout dans les pays en développement. �n �frique 
subsaharienne, la gouvernance, la transparence et l’efficacité 
administrative restent de sérieux obstacles R la transformation structurelle. 
Les 'orld>ide Gover5)5ce �5dic);ors (�anque mondiale, 2024) révèlent 
que �0 � des pays de la région affichent des scores négatifs dans les six 
dimensions de la gouvernance. L’Qtat de droit présente une moyenne 
régionale de j0,�4 sur une échelle de j2,� R �2,�. Le contrôle de la 
corruption est particulièrement préoccupant, avec �� pays sur 4� 
enregistrant un score inférieur R Péro. L’efficacité gouvernementale est 
également faible, avec un score moyen de j0,��. �es résultats traduisent 
une fragilité institutionnelle persistante. �lle compromet la stabilité, 
l’attractivité des investissements et l’amélioration durable des conditions 
de vie. 
 
Malgré la montée en puissance du commerce des services et son rôle 
croissant dans l’économie mondiale (SchMarPer, 201�� �(/���, 2019), 
son impact sur l’emploi en �frique reste peu documenté et controversé. 
�ertains travaux montrent que l’ouverture des services stimule la création 
d’emplois et soutient la transformation structurelle (�hiquiar et al., 2019� 
 uster et al., 2020� ,ueda-�antuche et al., 2019), tandis que d’autres 
mettent en avant les risques de déséquilibres sectoriels, de précarité et 
d’exclusion sociale  (,odriA, 201�� �nyanMu, 201�). Les expériences 
internationales suggèrent que les gains en termes d’emploi dépendent 
largement de la structure productive nationale, du niveau de qualification 
de la main-d’cuvre et de la qualité des institutions (%_hn � 0iegelahn, 
2019� ,odriA � Stantcheva, 202�). )r, l’�frique subsaharienne demeure 
marquée par une dépendance élevée aux services traditionnels R faible 
productivité (�fogo, 2020) et par des faiblesses persistantes en matière de 
gouvernance (�anque mondiale, 2024). �ans ce contexte, la question de 
recherche fondamentale qui est posée est de savoir si le commerce des 
services constitue-t-il réellement un moteur de création d’emplois en 
�frique, et si oui, quels secteurs du marché du travail en bénéficient  
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le plus � L’objectif principal de cette recherche est d’examiner l’effet du 
commerce des services sur le niveau d’emploi en �frique. �e faTon 
spécifique, il s’agit i) d’étudier l’influence du commerce des services sur 
la création d’emploi dans les pays africains et ii) d’analyser l’effet du 
commerce des services sur les différents secteurs du marché de travail dans 
les pays africains. 
 
L’ensemble des travaux existants (�deleye et �boagu (2020) �nyanMu 
(2014) rejoignent celles de ,odriA et Stantcheva (202�) %_hn � 0iegelahn 
(2019)) ont centré leur analyse sur l’emploi total. �ans le cadre de ce 
travail, nous approfondir l’analyse, en dehors de l’emploi total, en 
explorant l’effet du commerce des services sur l’emploi agricole, l’emploi 
dans le secteur des services et dans le secteur industriel.  �n plus la 
méthode des moments généralisés (GMM) est utilisée pour résoudre les 
problèmes d�endogénéité et obtenir des estimateurs non biaisés.  
 
�ans le but de mieux comprendre l�effet du commerce des services sur 
l�emploi en �frique subsaharienne, et d’éclairer le débat entre approches 
néoclassiques et structurelles, il est nécessaire de s�appuyer, dans la 
deuxième section, sur un cadre théorique solide et une revue critique des 
travaux empiriques récents portant sur cette relation. �nsuite la 
méthodologie est présentée R la troisième section et l’analyse des résultats 
est présentée R la quatrième section. �nfin, la conclusion récapitule 
l’article.  
 

22  RREEVVUUEE  DDEE  LLAA  LLIITTTTÉÉRRAATTUURREE  

L’effet du commerce international sur l’emploi a fait l’objet de 
nombreuses analyses économiques, souvent marquées par des oppositions 
doctrinales. L’analyse de cet effet oppose les néo-classiques et les 
économistes structurels. �’une part, l’approche néoclassique, optimiste et 
fondée sur l’efficience des marchés, et l’approche structurelle d’autre part, 
plus prudente et ancrée dans les contraintes institutionnelles et productives 
spécifiques aux pays en développement.  
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�es deux visions offrent des lectures contrastées de la manière dont le 
commerce des services influence la dynamique de l’emploi, en particulier 
en �frique subsaharienne. 

2.1 Cadre théorique : Approches divergentes sur le lien 
entre commerce des services et emploi 

Selon la théorie néoclassique du commerce, notamment les modèles de 
,icardo, de "ecAscher-)hlin (1991) et le théorème de Stolper-Samuelson 
(1941), l’ouverture commerciale permet aux pays de se spécialiser dans 
les secteurs o] ils disposent d’un avantage comparatif, en fonction de leur 
dotation en facteurs de production. �ette spécialisation accroYt la 
productivité globale, stimule la croissance économique et, par effet 
d’entraYnement, favorise la création d’emplois R long terme. �ette logique 
suppose que les pays dotés d’un capital humain abondant ou compétitif 
(main-d’cuvre qualifiée R bas co^t, maYtrise linguistique, compétences 
numériques) peuvent se positionner avantageusement sur les segments 
exportables du secteur tertiaire � téléservices, développement de logiciels, 
finance numérique, etc. Le commerce des services est alors perTu comme 
un vecteur de modernisation et de montée en gamme du marché du travail. 
Les ajustements sur le marché du travail sont supposés fluides, avec une 
mobilité intersectorielle suffisante pour permettre aux travailleurs de se 
redéployer vers les secteurs compétitifs. 
 
b l’opposé, l’approche structurelle, héritée des travaux de *rebisch, 
 urtado, "irschman et plus récemment ,odriA, met l’accent sur les limites 
de l’intégration commerciale dans des économies caractérisées par des 
structures productives fragiles, une faible diversification et des institutions 
déficientes. Selon cette perspective, les effets du commerce, y compris 
celui des services, ne sont pas automatiques et peuvent, en l’absence de 
politiques d’accompagnement, aggraver les déséquilibres existants. Les 
économistes structuraux plaident dès lors pour des politiques industrielles 
ciblées, une montée en compétences appuyée par l’Qtat, des 
investissements publics dans les infrastructures numériques et un 
renforcement des institutions du marché du travail.  
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Le commerce est vu non comme un mécanisme neutre, mais comme un 
levier R structurer, pour en tirer des effets positifs sur l’emploi et la 
transformation économique. 
 
�près avoir exposé les principales approches théoriques relatives R la 
relation entre le commerce des services, l�emploi et la qualité 
institutionnelle, il convient désormais d�examiner les résultats empiriques 
issus des travaux récents, notamment ceux portant sur les pays d��frique 
subsaharienne, afin d’apprécier dans quelle mesure ces théories se 
vérifient dans les contextes réels. 
 
2.2 �evue empirique 
Les résultats empiriques sur l’impact du commerce international sur 
l’emploi restent contrastés. �ans la perspective néoclassique, qui souligne 
que l’ouverture commerciale favorise la spécialisation selon l’avantage 
comparatif et stimule la productivité, plusieurs études montrent une 
corrélation positive entre commerce international et emploi, notamment 
dans les services modernes tels que les télécommunications, les services 
financiers, les technologies de l’information et l’externalisation (�hand � 
Sen, 2002�  u � �alasubramanyam, 2004), notamment via le commerce 
des services modernes tels que les télécommunications, les services 
financiers, les technologies de l’information et l’externalisation, qui 
génèrent des emplois qualifiés, stimulent l’innovation et renforcent la 
compétitivité. Ghani et %haras (2010) et Loungani et Mishra (2014) 
montrent que, dans certaines économies R revenu intermédiaire, 
l’expansion des services exportables s’est accompagnée d’une 
augmentation notable de l’emploi dans les villes secondaires et parmi les 
jeunes diplômés. �e mWme, Loungani et al. (2022) soulignent que les 
services exportables fondés sur les .#�, les finances et l’externalisation 
créent de nouvelles opportunités d’emplois qualifiés, notamment dans les 
grandes agglomérations africaines. 
 
�ependant, l’efficacité du commerce des services pour stimuler l’emploi 
dépend fortement de la qualité des institutions et de la gouvernance. 
�nyanMu (2014) et ,odriA et Stantcheva (202�) montrent que la faiblesse 
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des institutions limite la capacité des Qtats R convertir l’ouverture 
commerciale en opportunités économiques inclusives. Mbaye et Gueye 
(201�) indiquent, pour le Sénégal, qu’une ouverture progressive des 
services coexiste avec un marché du travail dual, o] la majorité des 
travailleurs reste dans le secteur informel, soulignant l’importance de 
renforcer les institutions de régulation et les politiques de formation. 
�deleye et �boagu (2020) confirment cette tendance pour le (igeria, 
montrant que le commerce des services n’a un effet positif sur l’emploi 
que dans les régions dotées d’une gouvernance locale efficace et de 
services publics fonctionnels. �es études convergent avec les travaux de 
%_hn � 0iegelahn (2019) et réaffirment que la qualité institutionnelle 
module fortement l’impact du commerce sur le marché du travail. 
 
�n revanche, certaines analyses révèlent des effets négatifs ou limités. 
GreenaMay et al. (1999) trouvent, au niveau industriel, une relation 
négative entre le commerce international et l’emploi. ,odriA (201�) et 
Gollin et al. (201�) montrent que la croissance des services en �frique 
repose souvent sur des secteurs informels R faible productivité, qui 
n’offrent ni stabilité ni trajectoires d’apprentissage. �ix-�arneiro � 
%ovaA (201�) observent qu’au �résil, la libéralisation commerciale a 
provoqué un déclin prolongé de l’emploi et des revenus dans le secteur 
formel des régions soumises R des réductions tarifaires importantes, en 
raison d’une mobilité limitée du travail et d’une adaptation lente du capital. 
%_hn � 0iegelahn (2019) notent également que les barrières au commerce 
des services affectent négativement les emplois, tant dans les services que 
dans le secteur manufacturier.  
 
�’autres études concluent R un impact non significatif du commerce 
international sur l’emploi. .urrini (2002) ne trouve aucun effet mesurable, 
tandis que  uster et al. (2020) montrent qu’en �spagne, la délocalisation 
des services entre 200� et 2010 n’a pas influencé l’emploi manufacturier 
ou celui des services. �ans l’ensemble, la majorité des travaux se 
concentre sur l’emploi total. Le présent travail se distingue en analysant 
l’effet du commerce des services sur les différents segments du marché du 
travail, notamment l’emploi agricole, l’emploi industriel et l’emploi dans 
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le secteur des services, afin de mieux cerner les effets hétérogènes du 
commerce sur l’emploi en �frique. 
 

33..  DDOONNNNEEEESS  EETT  MMEETTHHOODDEE  DD’’AANNAALLYYSSEE  

�.1. 
ro�lématique d$endogénéité et �usti�ication de la 
méthode 

L’analyse de l’effet du commerce des services sur le marché de l’emploi 
en �frique subsaharienne soulève des préoccupations méthodologiques 
majeures liées R la causalité et R l’endogénéité. �n effet, la relation entre 
l’intensification des échanges de services et l’évolution de l’emploi 
pourrait Wtre biaisée par une causalité inverse (l’amélioration du marché 
du travail favorise le commerce), des variables omises (qualité 
institutionnelle, infrastructures, politique commerciale), ou encore par des 
erreurs de mesure. �ans ce contexte, l’estimation par moindres carrés 
ordinaires (M�)) serait inappropriée, car elle produirait des estimateurs 
biaisés et inconsistants. 

�fin de pallier ces problèmes d’endogénéité, nous recourons R la méthode 
des moments généralisés GMM (�rellano et �ond, 1991). �ette approche 
permet d’identifier l’effet causal du commerce des services sur l’emploi et 
d�obtenir des estimations des coefficients qui ne sont pas biaisées par 
l�endogénéité. 

S’inspirant d’une étude empirique récente sur les déterminants de l’emploi 
axés sur la délocalisation des services par le biais du commerce ( uster et 
)l., 2020), le modèle économétrique est spécifié comme suit � 

𝐸𝐸𝐸𝐸𝐸𝐸𝐸𝐸𝐸𝐸𝐸𝐸!" = 𝛼𝛼# 	+ 𝛼𝛼$𝐸𝐸𝐸𝐸𝐸𝐸𝐸𝐸𝐸𝐸𝐸𝐸!"%$ + 𝛼𝛼&𝐸𝐸𝐸𝐸𝐸𝐸_𝑆𝑆𝑆𝑆𝑆𝑆𝑆𝑆!" + 𝛼𝛼'𝐼𝐼𝐸𝐸𝐸𝐸_𝑆𝑆𝑆𝑆𝑆𝑆𝑆𝑆!"
+ 𝛾𝛾𝛾𝛾!" + µ!" 

Les variables dépendantes (𝐸𝐸𝐸𝐸𝐸𝐸𝐸𝐸𝐸𝐸𝐸𝐸!") utilisées sont respectivement le 
taux d’emploi total (�M*L5.).), l’emploi du secteur agricole en 
pourcentage du total des emplois (�M*L5�G,), l’emploi du secteur 
industriel en pourcentage du total des emplois (�M*L5#(�) et l’emploi 
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du secteur des services en pourcentage du total des emplois (�M*L5S�,). 
�ette décomposition de l’emploi en ces différentes composantes permet 
d’analyser l’effet du commerce des services dans les différents secteurs du 
marché de travail. Le commerce des services est la variable explicative 
d’intérWt. �ette variable est mesurée par les exportations des services 
(�2*5S�,0) et les importations des services (#M*5S�,0) en suivant 
1onyra � �fogo (2020). �ette distinction des flux commerciaux des 
services en exportations des services et en importations des services est 
cruciale dans la mesure o] les exportations et les importations ne jouent 
pas le mWme rôle (1onyra � �fogo, 2020). Le commerce des services a 
été ensuite décomposé en importations et en exportations des services de 
communication (�2*5S�,0�)M et #M*5S�,0�)M) et de transports 
(�2*5S�,0.,�(S et #M*5S�,0.,�(S) afin de vérifier l’effet du 
commerce de chaque type de services sur la création d’emploi car selon 
1onyra � �fogo (2020), une approche désagrégée service par service 
permet d�obtenir plus d�informations sur ce secteur. �’après ,ueda-
�antuche et al. (2019) et SchMarPe (201�), le commerce des services 
contribue positivement R la création de l’emploi. Le contrôle de la 
corruption (�),,/*.#)(), l’efficacité du gouvernement 
(�  #���#.�5G)/0), la stabilité politique (S.��5*)L#.#+/�), la 
qualité de régulation (+/�L5,�G/L�.#)(), la taxe sur les produits 
primaires (.�2�5*,)�/#.5*,#M), la taxe sur les produits 
manufacturiers (.�2�5*,)�5M�(/), et le salaire des travailleurs 
(S�L�#,�) représentent les variables de contrôle (𝛾𝛾!"). Le contrôle de la 
corruption, l’efficacité de gouvernement, la stabilité politique et la qualité 
de régulation peuvent contribuer R la création de l’emploi dans la mesure 
o] ils créent un environnement propice aux affaires. .out comme la taxe 
sur les produits primaires, la taxe sur les produits manufacturiers n’incite 
pas les entreprises R produire suffisamment afin de créer les emplois. �es 
taxes découragent l’activité économique et donc constituent un obstacle R 
la création d’emploi. Le revenu des travailleurs peut stimuler le niveau 
d’emploi. �n effet, lorsque les salaires sont élevés, les travailleurs peuvent 
épargner puis investir, et donc contribuer R la création d’emploi. �nfin, �!" 
est le terme d’erreurs. 
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��� 	onnées 

Les données sur le contrôle de la corruption, l’efficacité de gouvernement, 
la stabilité politique et la qualité de régulation sont issues de #ndicateurs 
de gouvernance mondiale (1G#) (2020) et couvrent la période allant de 
1991 R 2019 sur 41 pays de l’�frique. .outes les autres données 
proviennent de la base de données de la �anque mondiale (#ndicateurs de 
�éveloppement mondiale (1�#) (2020). La liste des pays retenus ainsi 
que les statistiques descriptives sont renseignées dans les annexes. 

�u fait de possible problèmes d’endogénéité dans le modèle, d’erreur de 
mesure ou de variables omises, l’estimation R l’aide des moindres carrés 
ordinaires n’est pas pertinente. �insi nous utilisons un modèle de panel 
dynamique estimé par la méthode des moments généralisés GMM 
(�rellano et �ond, 1991) qui peut mieux prendre en compte les problèmes 
d’autocorélation et d’hétéroscédasticité (�rellano et �over, 199�). 

 
�.� �echnique d$estimation 
Les résultats du test de *esaran (200�) indiquent que la majorité des 
variables sont intégrées d’ordre un, #(1), notamment l’emploi (total, 
agricole, industriel et de services), les services échangés (commerce, 
communication) ainsi que le salaire des travailleurs. 

������# � � ��!" �� ��!� �� ����
� 
��� 

0ariables (iveau �ifférence 
première 

�onclusion 

�onstante et 
tendance 

�onstante et 
tendance 

 

 �mploi -1,�11 -�,94� #(1) 
 �mploi5agri -1.�92 -�,992 #(1) 
 �mploi5ind -1,922 -4,11� #(1) 
 �mploi5ser -1,9�� -4,20� #(1) 
 �xp5service -2,292 - #(0) 
 #mp5service -2,09� -�,��2 #(1) 
 �xp5servcom -2,0�1 -4,10� #(1) 
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 #mp5servcom -2,01� -�,��9 #(1) 
 �xp5servtrans -2,299  #(0) 
 #mp5servtrans -2,24�  #(0) 
 �orruption -�,1�4  #(0) 
 �fficacité5gouv -�,2�0  #(0) 
 Stab5polique -2,��2  #(0) 
 +ual5regulation -2,409  #(0) 
.axe5produit5prim -�,���  #(0) 
 .axe5prod5manu -4,010  #(0) 
 Salaire -1,��0 -�,4�� #(1) 

 o;e : �����, ����, e; ��� mo5;re5; l) s;);io55)ri;A )u seuil de si/5ific);ivi;A 
de 1�, 5� e; 1	� respec;iveme5;. Les v)leurs cri;iques pour le modèle 
)vec co5s;)5;e e; ;e5d)5ce pour 1	�, 5� e; 1� so5; respec;iveme5; : �
2,	
�, �2.11�, �2.2��.  
Source � �alcul des auteurs 
 
�ela traduit une dynamique non stationnaire R court terme mais 
stationnaire en première différence, cohérente avec la nature cumulative 
des séries macroéconomiques. �n revanche, certaines variables 
apparaissent stationnaires en niveau, #(0), telles que les services exportés 
et importés de transport, ainsi que les indicateurs institutionnels (contrôle 
de la corruption, efficacité gouvernementale, stabilité politique, qualité de 
la régulation) et les variables fiscales (taxe sur les produits, produits 
primaires et manufacturés). �es résultats suggèrent une hétérogénéité 
structurelle � d’un côté, les variables d’emploi et de commerce de services 
obéissent R des tendances de long terme et justifient le recours R des 
méthodes dynamiques � de l’autre, les variables institutionnelles et fiscales 
présentent une stabilité relative R court terme, renforTant leur rôle de 
facteurs explicatifs ancrés dans la structure économique. 
 
La matrice de corrélation (.ableau 2) montre que l’emploi est 
positivement lié aux exportations et importations de services ainsi qu’aux 
salaires, suggérant que ces variables favorisent la création d’emplois.  
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�ependant, certaines variables présentent des corrélations très élevées, 
notamment entre les exportations de services totales et commerciales 
(0,999) ou entre les indicateurs de gouvernance (�orruption et 
�fficacité5gouv, r0,�4�), indiquant une redondance d’information et un 
risque de multicolinéarité. �’autres variables institutionnelles et 
réglementaires, comme la stabilité politique et la qualité de la régulation, 
sont modérément corrélées entre elles, tandis que les variables de transport 
de services et certaines taxes présentent des corrélations faibles, apportant 
une information distincte. �es résultats suggèrent que certaines variables 
devront Wtre combinées ou sélectionnées avec soin pour garantir la 
robustesse des estimations dans le modèle GMM. �e qui nous a amené 
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������# � � �'!#�"�" �� �� ��" ��� �� ��  '��"��� 

  Variables   (1)   (2)   (3)   (4)   (5)   (6)   (7)   (8)   (9)   (10)   (11)   (12)   (13)   (14) 
 (1) employment 1,000 
 (2) Exp_service 0,607 1,000 
 (3) Imp_service 0,428 0,653 1,000 
 (4) Exp_servcom 0,604 0,999 0,649 1,000 
 (5) Imp_servcom 0,425 0,646 0,999 0,643 1,000 
 (6) Exp_servtrans 0,102 0,038 0,068 0,028 0,065 1,000 
 (7) Imp_servtrans -0,209 -0,098 -0,257 -0,100 -0,257 0,102 1,000 
 (8) Corruption 0,121 0,151 -0,061 0,155 -0,059 -0,106 -0,032 1,000 
 (9) Efficacité_gouv 0,269 0,300 0,074 0,301 0,077 -0,095 -0,107 0,847 1,000 
 (10) Stab_polique -0,055 -0,046 -0,200 -0,037 -0,196 -0,140 0,005 0,658 0,609 1,000 
 (11) Qual_regulation 0,210 0,240 0,026 0,241 0,028 -0,129 -0,047 0,754 0,844 0,606 1,000 
 (12) Taxe_produit_prim 0,220 0,158 0,007 0,158 0,003 0,226 0,016 -0,176 -0,076 -0,147 -0,119 1,000 
 (13) Taxe_prod_manu 0,025 -0,073 -0,142 -0,075 -0,141 0,204 0,056 -0,108 -0,056 -0,077 -0,075 0,768 1,000 
 (14) Salaire 0,435 0,341 0,258 0,343 0,258 0,047 -0,212 0,373 0,423 0,236 0,204 0,006 -0,036 1,000 
 

Source � �alcul des auteurs
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44..  RREESSUULLTTAATTSS  EETT  DDIISSCCUUSSSSIIOONNSS  

Le tableau � et le tableau 4 présentent les résultats de l’influence du 
commerce des services sur la création d’emploi dans les pays africains. 
�ans chaque tableau, la colonne 1 prend en compte l’emploi dans son 
ensemble et les trois colonnes suivantes portent sur l’emploi dans le 
secteur agricole, l’emploi dans le secteur industriel et l’emploi dans le 
secteur de service. La colonne � présente également les résultats du modèle 
de l’emploi global et les trois dernières colonnes présentent 
respectivement les résultats des modèles de l’emploi dans le secteur 
agricole, l’emploi dans le secteur industriel et l’emploi dans le secteur de 
service. �ette décomposition de l’emploi en ces différentes composantes 
permet d’analyser l’effet du commerce des services dans les différents 
secteurs du marché de travail. Le tableau � prend en compte le commerce 
des services mesuré l’importation des services et de l’exportation des 
services alors que le tableau � met en exergue les effets des importations 
et des exportations des services de communication et de transports.  
 
Les résultats obtenus indiquent que les coefficients associés aux variables 
de retard d’emploi dans les secteurs kgrinmle, industriel et des services sont 
R la fois significatifs et positifs, ce qui illustre une plrsistannl sectorielle 
marquée. �n d�autres termes, les niveaux d�emploi actuels sont fortement 
influencés par ceux observés dans le passé. Les marchés du travail en 
�frique se caractérisent par une rigidité qui entrave les ajustements rapides 
en réponse aux chocs commerciaux. �ette inertie est en annmrd avec les 
conclusions de �io-�arnlirm et %mvaA (201�) concernant le �résil, o] il 
est démontré que la libéralisation engendre des ajustements lents et 
co^teux, principalement en raison de la faible mobilité du capital et de la 
main-d�cuvre.  
 
�n outre, il ressmrt que les exportations des services stimulent 
significativement l’emploi total, l’emploi agricole et l’emploi industriel, 
mais réduisent l’emploi dans les services. �e résultat corrobore 
l’hypothèse néoclassique selon laquelle l’ouverture commerciale favorise 
la spécialisation et entraYne des effets d’entraYnement sur l’ensemble de 
l’économie.  �omme l’illustrent "erath et al. (201�), Muhammad et al. 
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(2014) et SchMarPe (201�), l’intégration des services dans les échanges 
internationaux stimule la demande en intrants agricoles et industriels, 
notamment dans le cadre des chaYnes de valeur globales. .outefois, la 
contraction observée dans les services suggère un processus de 
rationalisation par la technologie et l’externalisation, illustrant une 
recomposition sectorielle typique des économies en transition. 
 
Les résultats montrent également que les importations de services affectent 
négativement l’emploi total, agricole et industriel, mais favorisent 
significativement l’emploi dans les services modernes. �ette asymétrie 
reflète un processus d’ajustement différé, et peut s’expliquer par le fait que 
la concurrence étrangère réduit progressivement les opportunités dans les 
secteurs traditionnels, tandis qu’elle stimule la création d’emplois qualifiés 
dans les services financiers, numériques et externalisés. �e constat 
corrobore les résultats de %_hn � 0iegelahn (2019), qui montrent que 
l’ouverture des services favorise les emplois urbains qualifiés mais 
fragilise les secteurs traditionnels R faible productivité.  
 
Les variables institutionnelles confirment leur rôle structurant dans la 
dynamique de l’emploi. La corruption réduit significativement l’emploi 
total et industriel, confirmant les résultats de �nyanMu (2014) et �deleye 
� �boagu (2020) sur la nécessité d’une gouvernance efficace pour 
transformer le commerce en opportunités inclusives. La stabilité politique 
favorise l’emploi total et industriel mais pénalise l’agriculture, ce qui 
traduit un biais des politiques en faveur des secteurs modernes. La qualité 
de la régulation contribue négativement R l’emploi total et industriel mais 
positivement R l’emploi dans les services. �e qui montre que les réformes 
réglementaires profitent surtout aux secteurs modernes, renforTant l’idée 
d’un dualisme sectoriel. �nfin, l’efficacité gouvernementale favorise 
l’emploi des services mais freine l’emploi agricole et l’emploi industriel. 
 
Les variables fiscales et salariales révèlent des effets classiques mais 
persistants dans le temps. �n effet, les taxes sur les produits manufacturés 
stimulent l’emploi total et industriel, alors que la hausse des salaires réduit 
l’emploi agricole mais favorise les emplois qualifiés dans l’industrie et les 
services.  
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�ela peut s’expliquer par le fait que les recettes fiscales servent 
d’instrument de financement public, permettant de soutenir 
l’investissement productif et l’industrialisation.  �es résultats s’inscrivent 
dans la littérature de Loungani et al. (2022) qui montrent que le commerce 
des services, lorsqu’il est accompagné d’une montée en compétences, peut 
contribuer R une transformation structurelle inclusive. 
 
�ans l’ensemble, les résultats confirment que l’emploi en �frique suit une 
trajectoire cumulative, o] les effets du commerce des services s’inscrivent 
dans une dynamique lente et dépendante des structures préexistantes. �ela 
signifie que les bénéfices potentiels de l’ouverture commerciale ne 
peuvent se matérialiser pleinement qu’R travers des institutions solides et 
des politiques actives de mobilité et de formation, afin de réduire les 
rigidités et d’accélérer l’ajustement intersectoriel. 
 
Le tableau 4 révèle que les exportations de services de communication 
affectent positivement l’emploi total et l’emploi industriel, tout en 
réduisant l’emploi agricole et celui du secteur des services. �e résultat 
confirme l’effet différencié de l’exportation des services sur les divers 
types d’emploi, reflétant une réallocation sectorielle des travailleurs. b 
l’inverse, les importations de services de communication réduisent 
l’emploi total et industriel, mais stimulent l’emploi agricole et celui des 
services modernes, illustrant la création d’emplois qualifiés dans les 
secteurs liés aux services externes. �n ce qui concerne les services de 
transport, leurs exportations n’ont qu’un effet positif sur l’emploi agricole, 
tandis que les importations réduisent fortement l’emploi agricole et 
industriel mais renforcent l’emploi dans les services. �e résultat souligne 
la forte dépendance des économies africaines aux infrastructures 
logistiques et services étrangers, ainsi que l’effet différencié du commerce 
des services selon les secteurs. 
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������# � �  
 (1) (2) (3) (4) (5) (6) (7) (8) 
VARIABLES D_emploi_tot D_emploi_

agri 
D_emploi_ 

ind 
D_emploi_ 

serv 
D_emploi_tot D_emploi_agri D_emploi_

ind 
D_emploi_ 

serv 
L,D_emploi_tot -0,1794***    -0,1592***    
 (0,0054)    (0,0044)    
lExp_service 0,2057*** 0,2260*** 0,2366*** -0,4392*** 0,1109*** 0,4502*** 0,2225*** -1,1167*** 
 (0,0523) (0,0645) (0,0628) (0,1637) (0,0341) (0,1073) (0,0482) (0,1730) 
lImp_service -0,2365*** -0,2904*** -0,1231** 0,4504** -0,1459*** -0,4139*** -0,1118* 1,1839*** 
 (0,0658) (0,0739) (0,0596) (0,1932) (0,0373) (0,1349) (0,0659) (0,1965) 
Corruption -0,5364*** -0,0963 -0,1152** 0,1514 -0,4409*** -0,1039 0,0833 0,2016 
 (0,0856) (0,0633) (0,0571) (0,1494) (0,0655) (0,1424) (0,0873) (0,1531) 
Stab_polique 0,6378*** -0,0842*** 0,0692** 0,0375 0,3207*** -0,0584 0,0568* 0,1757* 
 (0,0421) (0,0326) (0,0345) (0,0524) (0,0455) (0,0564) (0,0319) (0,0908) 
Qual_regulation -0,3447*** -0,0454 -0,1895** 0,2756***     
 (0,1063) (0,0689) (0,0738) (0,0758)     
Taxe_produit_pri
m 

-0,0002 0,0014 -0,0073** 0,0011 0,0027*** -0,0037 -0,0040*** 0,0098** 

 (0,0015) (0,0031) (0,0029) (0,0035) (0,0011) (0,0025) (0,0015) (0,0043) 
Taxe_prod_manu 0,0098*** -0,0083*** 0,0066** 0,0028 0,0118*** -0,0055* 0,0048** 0,0035 
 (0,0025) (0,0024) (0,0031) (0,0039) (0,0020) (0,0031) (0,0021) (0,0087) 
D_Salaire -0,1044*** -0,3228*** 0,1495*** 0,1419*** -0,1186*** -0,3365*** 0,1216*** 0,1644*** 
 (0,0025) (0,0395) (0,0231) (0,0308) (0,0016) (0,0486) (0,0250) (0,0369) 
L,D_emploi_agri  0,5127***    0,5378***   
  (0,0378)    (0,0481)   



  REVU
E CED

RES-ETU
D

ES - N
°79 Séries économ

ie –
 1

e r Sem
estre 2025

- 153 -

> C
om

m
erce des services et em

ploi : évidence em
pirique des pays africains

 
 

L,D_emploi_ind   0,3682***    0,4071***  
   (0,0621)    (0,0466)  
L,D_emploi_ser    0,2740***    0,2891*** 
    (0,0644)    (0,0623) 
E&&icacit5_gouv     0,0976** -0,2904*** -0,3921*** 0,6747*** 
     (0,0482) (0,0890) (0,0994) (0,2075) 
Constant 0,4422 1,3743*** -2,2476** -0,1560 0,5798* -0,6093 -2,2474** -1,5665 
 (0,4462) (0,4522) (1,0720) (0,9498) (0,3264) (0,7649) (0,8776) (1,3547) 
         
�bservations 1,105 1,105 1,105 1,105 1,105 1,105 1,105 1,105 
�umber o& id 41 41 41 41 41 41 41 41 
�o, o& instruments 29 33 34 29 29 32 33 31 
AR1 p-value 0,00691 0,000352 0,000682 1,73e-05 0,0598 0,000204 0,000663 3,13e-05 
AR2 p-value 0,689 0,390 0,140 0,129 0,335 0,396 0,101 0,157 
�ansen p-value 0,380 0,156 0,377 0,842 0,295 0,198 0,417 0,784 

Standard errors in parentheses 
��� p�0.01, �� p�0.0�, � p�0.1 

Source � �alcul des auteurs 
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������# 	 �  
 (1) (2) (3) (4) (5) (6) (7) (8) 

VARIABLES D_emploi D_emploi_ 
agri 

D_emploi_ 
ind 

D_emploi_ 
serv 

D_emploi_tot D_emploi_ 
agri 

D_emploi_ 
ind 

D_emploi_ 
serv 

L,D_emploi -0,1028***    -0,0671***    

 (0,0184)    (0,0207)    

D_Exp_servcom 0,2732*** -0,4237*** 0,0756*** -0,1142** 0,3027*** -0,4610*** 0,1074*** 0,2866** 
 (0,0188) (0,1082) (0,0219) (0,0468) (0,0655) (0,1046) (0,0218) (0,1290) 

D_Imp_servcom -0,0946*** 0,4848*** -0,0263 0,1472*** -0,0862*** 0,4905*** -0,0388** -0,2414** 
 (0,0129) (0,1022) (0,0225) (0,0543) (0,0192) (0,0922) (0,0194) (0,1175) 

Exp_servtrans 0,0285 0,1813** 0,0256 0,1633 0,1661 0,1440 -0,0053 -0,0816 
 (0,2014) (0,0865) (0,0203) (0,1150) (0,2715) (0,1077) (0,0309) (0,0654) 

Imp_servtrans -0,6403* -1,9454*** -0,2709*** 1,3940*** -0,3625 -1,6859*** -0,2086** 1,8123*** 
 (0,3865) (0,3303) (0,0689) (0,2803) (0,4613) (0,3141) (0,0838) (0,4281) 

Corruption -0,6648*** 0,5736*** -0,0081 1,1194*** -0,3765** 0,5002*** 0,1133*** 0,6226*** 
 (0,1363) (0,1715) (0,0352) (0,1408) (0,1847) (0,1743) (0,0416) (0,1479) 

Stab_polique 0,8354*** 0,0723 0,0271 -0,5349*** 0,6980*** 0,0194 0,0379 0,0476 
 (0,0886) (0,0806) (0,0194) (0,1537) (0,1795) (0,0753) (0,0243) (0,0493) 
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������# 	 �  
 (1) (2) (3) (4) (5) (6) (7) (8) 

VARIABLES D_emploi D_emploi_ 
agri 

D_emploi_ 
ind 

D_emploi_ 
serv 

D_emploi_tot D_emploi_ 
agri 

D_emploi_ 
ind 

D_emploi_ 
serv 

L,D_emploi -0,1028***    -0,0671***    

 (0,0184)    (0,0207)    

D_Exp_servcom 0,2732*** -0,4237*** 0,0756*** -0,1142** 0,3027*** -0,4610*** 0,1074*** 0,2866** 
 (0,0188) (0,1082) (0,0219) (0,0468) (0,0655) (0,1046) (0,0218) (0,1290) 

D_Imp_servcom -0,0946*** 0,4848*** -0,0263 0,1472*** -0,0862*** 0,4905*** -0,0388** -0,2414** 
 (0,0129) (0,1022) (0,0225) (0,0543) (0,0192) (0,0922) (0,0194) (0,1175) 

Exp_servtrans 0,0285 0,1813** 0,0256 0,1633 0,1661 0,1440 -0,0053 -0,0816 
 (0,2014) (0,0865) (0,0203) (0,1150) (0,2715) (0,1077) (0,0309) (0,0654) 

Imp_servtrans -0,6403* -1,9454*** -0,2709*** 1,3940*** -0,3625 -1,6859*** -0,2086** 1,8123*** 
 (0,3865) (0,3303) (0,0689) (0,2803) (0,4613) (0,3141) (0,0838) (0,4281) 

Corruption -0,6648*** 0,5736*** -0,0081 1,1194*** -0,3765** 0,5002*** 0,1133*** 0,6226*** 
 (0,1363) (0,1715) (0,0352) (0,1408) (0,1847) (0,1743) (0,0416) (0,1479) 

Stab_polique 0,8354*** 0,0723 0,0271 -0,5349*** 0,6980*** 0,0194 0,0379 0,0476 
 (0,0886) (0,0806) (0,0194) (0,1537) (0,1795) (0,0753) (0,0243) (0,0493) 

 
 

Qual_regulation -0,4245*** -0,3669* -0,1851*** -0,4697*     
 (0,0965) (0,2077) (0,0395) (0,2664)     

Taxe_produit_prim -0,0326*** 0,0138 -0,0057*** 0,0068 -0,0508*** 0,0166 -0,0061*** -0,0145* 
 (0,0077) (0,0093) (0,0016) (0,0062) (0,0108) (0,0108) (0,0014) (0,0079) 

Taxe_prod_manu 0,0162 -0,0052 0,0026 -0,0150 0,0421** -0,0062 0,0056*** 0,0111 
 (0,0113) (0,0142) (0,0019) (0,0095) (0,0194) (0,0158) (0,0021) (0,0112) 
D_Salaire -0,1426*** -0,2016** 0,0971*** 0,1346*** -0,1917*** -0,1989*** 0,0777*** 0,1612*** 

 (0,0161) (0,0798) (0,0166) (0,0288) (0,0173) (0,0768) (0,0172) (0,0567) 
L,D_emploi_agri  0,3643***    0,3470***   

  (0,1118)    (0,1222)   
L,D_emploi_ind   0,7388***    0,8040***  

   (0,0710)    (0,0729)  
L,D_emploi_ser    0,7748***    0,2784*** 

    (0,0641)    (0,0782) 
E&&icacit5_gouv     -0,6748*** -0,1627 -0,3272*** -0,7080*** 

     (0,2451) (0,1954) (0,0623) (0,1528) 
Constant -0,6981 5,2743*** 0,0398 -6,2411*** -2,9173 4,9689*** -0,5073 -7,0812*** 

 (1,5894) (1,2839) (0,2644) (1,6881) (2,2062) (1,4690) (0,3893) (2,2069) 
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�bservations 523 523 523 523 523 523 523 523 
�umber o& id 41 41 41 41 41 41 41 41 

�o, o& instruments 29 33 33 35 28 33 33 32 
AR1 p-value 0,0463 0,00621 0,0149 0,0320 0,0131 0,00775 0,0172 0,0369 

AR2 p-value 0,493 0,691 0,396 0,196 0,557 0,665 0,425 0,263 
�ansen p-value 0,672 0,810 0,144 0,466 0,394 0,694 0,360 0,341 

Standard errors in parentheses 
��� p�0.01, �� p�0.0�, � p�0.1 

Source � �alcul des auteurs 

 
 

������# 	 �  
 (1) (2) (3) (4) (5) (6) (7) (8) 

VARIABLES D_emploi D_emploi_ 
agri 

D_emploi_ 
ind 

D_emploi_ 
serv 

D_emploi_tot D_emploi_ 
agri 

D_emploi_ 
ind 

D_emploi_ 
serv 

L,D_emploi -0,1028***    -0,0671***    

 (0,0184)    (0,0207)    

D_Exp_servcom 0,2732*** -0,4237*** 0,0756*** -0,1142** 0,3027*** -0,4610*** 0,1074*** 0,2866** 
 (0,0188) (0,1082) (0,0219) (0,0468) (0,0655) (0,1046) (0,0218) (0,1290) 

D_Imp_servcom -0,0946*** 0,4848*** -0,0263 0,1472*** -0,0862*** 0,4905*** -0,0388** -0,2414** 
 (0,0129) (0,1022) (0,0225) (0,0543) (0,0192) (0,0922) (0,0194) (0,1175) 

Exp_servtrans 0,0285 0,1813** 0,0256 0,1633 0,1661 0,1440 -0,0053 -0,0816 
 (0,2014) (0,0865) (0,0203) (0,1150) (0,2715) (0,1077) (0,0309) (0,0654) 

Imp_servtrans -0,6403* -1,9454*** -0,2709*** 1,3940*** -0,3625 -1,6859*** -0,2086** 1,8123*** 
 (0,3865) (0,3303) (0,0689) (0,2803) (0,4613) (0,3141) (0,0838) (0,4281) 

Corruption -0,6648*** 0,5736*** -0,0081 1,1194*** -0,3765** 0,5002*** 0,1133*** 0,6226*** 
 (0,1363) (0,1715) (0,0352) (0,1408) (0,1847) (0,1743) (0,0416) (0,1479) 

Stab_polique 0,8354*** 0,0723 0,0271 -0,5349*** 0,6980*** 0,0194 0,0379 0,0476 
 (0,0886) (0,0806) (0,0194) (0,1537) (0,1795) (0,0753) (0,0243) (0,0493) 
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55..  CCOONNCCLLUUSSIIOONN  

  
L’objectif de cet article est d’examiner l’influence du commerce des 
services sur la création d’emploi dans les pays africains. #l s’est agi 
également d’analyser l’effet du commerce des services sur les différents 
secteurs du marché de travail dans les pays africains. *our ce faire, la base 
de données de la banque mondiale a été utilisée pour mobiliser toutes les 
données sur une période de 1991 R 2019. �fin de tenir compte de la 
dynamique de l’emploi et de contrôler l’endogénéité des variables 
explicatives, la technique d’estimation GMM sur panel dynamique est 
appliquée sur 41 pays de l’�frique.  
 
Les résultats révèlent que les exportations de services stimulent l’emploi 
total, agricole et industriel, mais réduisent l’emploi dans les services. Les 
importations de services freinent l’emploi dans les secteurs traditionnels 
tout en favorisant les emplois qualifiés dans les services. *ar ailleurs, les 
exportations des services de communication affectent positivement 
l’emploi total et l’emploi industriel, tout en réduisant l’emploi agricole et 
celui du secteur des services. Les importations de services de 
communication diminuent l’emploi global et industriel tout en favorisant 
l’agriculture et surtout les services. Les importations de services de 
transport réduisent l’emploi agricole et industriel, mais renforcent l’emploi 
des services, confirmant la dépendance des économies africaines aux 
infrastructures logistiques étrangères. Les marchés du travail africains 
présentent une forte inertie, avec une persistance des niveaux d’emploi 
passés et des ajustements lents.  
 
Les institutions jouent un rôle clé dans la transmission des bénéfices du 
commerce. La corruption réduit l’emploi total et industriel, tandis que la 
régulation et l’efficacité gouvernementale soutiennent surtout les services. 
Les politiques fiscales stimulent l’emploi industriel et total, et la hausse 
des salaires favorise les emplois qualifiés dans l’industrie et les services.  
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La transformation structurelle de l’emploi traduit une transition des 
secteurs agricoles vers l’industrie et les services, et les bénéfices du 
commerce des services dépendent de la qualité institutionnelle et de 
politiques actives pour réduire les rigidités et accélérer l’ajustement 
intersectoriel. 
 
�n termes d’implications politiques, il ressort que les pays africains 
doivent promouvoir les exportations de services, en particulier dans les 
secteurs de la communication et de l’industrie, tout en encourageant des 
importations stratégiques de services de transport et de communication 
afin de renforcer la compétitivité et l’intégration dans les chaYnes de valeur 
mondiales. .outefois, cette ouverture doit s’accompagner de réformes 
institutionnelles profondes et de politiques actives en matière de 
formation, d’innovation et de mobilité intersectorielle, afin de réduire les 
rigidités et d’accélérer les ajustements. b travers ces mesures, le 
commerce des services pourrait devenir un véritable moteur de 
développement inclusif et durable en �frique, en soutenant la création 
d’emplois diversifiés et adaptés aux mutations de l’économie mondiale.  
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����%� � � �"�"�!"��#�! ��!� ��"�$�! 

0ariables )bs. �verage Std.�ev. Minimum Max 
 �mploi 1,1�9 2,��� 2,�92 0.0� 1�,��1 
 �mploi5agri 1,1�9 �0,�01 21,914 4.� 92,��� 
 �mploi5ind 1,1�9 1�,429 �,��0 1,�04 ��,�2� 
 �mploi5ser 1,1�9 ��,0�� 1�,��1 �,29� �1,929 
 �xp5service 1.014 1.�1e�09 �.��e�09 �42�19 2.49e�10 
 #mp5service 1.014 2.�1e�09 4.24e�09 9���0�0 �.09e�10 
 �xp5servcom 1.014 1.�2e�09 �.4�e�09 1942109 2.4�e�10 
 #mp5servcom 1.014 2.1�e�09 4.00e�09 ��2�120 �.0�e�10 
 �xp5servtrans 99� 2�,420 20,141 0.049 9�,��1 
 #mp5servtrans 101� 4�,�20 1�,�4� 9.99� 91,4�4 
 �orruption �20 -0.�2� 0.��1 -1.�22 1,21� 
 �fficacité5gouv �19 -0.��2 0.��1 -1.�91 1,020 
 Stab5polique �20 -0.��� 0.��� -2.�44 1,219 
 +ual5regulation �20 -0.�2� 0.�4� -2.29� 0.�04 
.axe5produit5prim �2� 1�,�04 �,��� 0 92.�� 
 .axe5prod5manu �2� 1�,�41 �,�14 0 ��.4� 
 Salaire 1,1�9 �2,��9 2�,�0� �,1�� 9�,402 

 


